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l'amirniilr anglaise, sur lYlat :i(iiivr;m de la mor f^hicialc, tiii

Méinoirt' qui lixa son allenlidu, vl la (NHonnina à tracer le plan

et h arri^ler, sur los avis de Barrow, l'exécution d'une grande

expédition de découvtTics.

Scoresby, qui n'appartenait pas à la marine fnilifairc, ne reçut

pasjconune il l'avait espéré, d(! coimnandeini'Ul dans l'entreprise.

De dé[)it il renonça à la navigation, ve (it ininisfre de l'église

an{^licane et devint un prédicateur en vojïne. deux (|uc l'amirauté

envoya tenter encore une Cois, fi sa [dacc, les hasards de cette

débâcle inattendue des j:laces du pôle y ont tous conquis une

renommée. Jolm Hossct Kdward l'arry reçurent l'ordre de chercher

le passage ù l'ouest de la haie d»! Haflin ; David Buchan et John

Franklin lurent chargés de le découvrir à l'est, par le Spit/herg.

La mer glaciale demeura impénétrahie, et, au bout de trois mois

d'o[iiniàtres elTorfs, Ihichan et Franklin, son lieutenant, durent

ramener on Angleterre leurs navires, la Dorothôo et h Trent.

Ross et Parry, avec rhdlicllcal l'Ale.randre, ne furent guère plus

heureux. Ils |)urent, touferois, n-monter sur près de 400 lieue.-

les côtes occidentales du (iroënland et en dressisr la carie, bien

étonnés de rencontrer des èties humains juscpie vers le 77" degré

de latitude. De la baie Melville, au fond de la mer do Haffin, ils

se dirigèrent h l'ouest vers les ouvertures signalées par les pre-

miers navigateurs, et pénétrèrent dans celle de Lancastre, que

Baffin n'avait qu'entrevue. Peut-être allaient-ils par là trouver

l'issue si désirée et gagner les 500,000 francs de récompense

promis par le Parlement au navire (jui l'aurait découverte et sui-

vie jusqu'aux limites de l'Asie, mais John Ross, le jour même,
crut voir que le passage était impraticable et fil virer de bord. On
avait espéré bien davantage en Angleterre, et le trop prompt

retour des vaisseaux envoyés dans la mer de Baffin y mécontenta

les juges sévères. L'opinion, heureusement, se prononça pour que

l'on continuât la tentative, et Parry fut chargé de pénétrer dans

le détroit d'où Ross n'avait voulu entrer qu'un seul jour. En
même temps, John Franklhi, envoyé directement dans la baie

d'Hudson, par le Canada, devait atteindre et suivre les côtes con-

tinentales et les rivages aperçus par Hearne et Mac Kensie.

Le nom de Franklin a jeté trop d'éclat dans l'histoire mari-

time de ce siècle-ci, et il se trouve lié trop intimement à l'histoire

particulière des voyages de Bellol, pour que nous ne nous arrê-

tions pas un instant à recueillir les premiers souvenirs de sa

glorieuse carrière.

Sir John Franklin est né le 16 avril 1786, à Spilsby, dans le

comté de Lincoln, d'un père qui, après avoir possédé un domaine


